
DOSSIERS

(Éloge, si l’on peut dire, du métal.)

Notes de production

1  L’atmosphère de l’émission et le ton des animateurs de 
l’émission « Dossiers » ressemblent étrangement au ton  
adopté par un Louis Martin ou un Réginald Martel lors  
d’une émission d’Affaires publiques comme on en diffuse, à la 
S.R.C., le dimanche matin.

2  Le thème musical sera le plus militaire possible.

3  Pour les voix des correspondants et des interviewés, on pourra 
simplement déformer électroniquement, dans un sens ou dans 
un autre, les voix des deux interprètes. Malgré les indications 
données ci-haut, il est indifférent que les animateurs soient des 
animatrices.

4  Cette émission est absolument sérieuse.

◀ ◀ ÉLOGE DU MÉTAL ▶ ▶

Musique thème.

voix 1

« Dossiers ».

Temps

voix 1

Aujourd’hui à « Dossiers », le projet métallique d’un 
ministre nickelé.

voix 2

Et la grâce qui vient à Jean-Paul XXXIX, à Uranium 
City.

Fin du thème musical

voix 1

Bonjour, mesdames et messieurs, ici Louis Dacier.

voix 2

Et Charles-Aimée Delorpur.

voix 1

Nous vous invitons à partager cette demi-heure avec 
nous alors que nous aborderons deux importants 
dossiers qui ont bien des chances de modifier notre 
vie future. D’abord le ministre plénipotentiaire 
aux affaires métallurgiques de surface et sénateur 
d’Ontario-by-the-gold, l’honorable Michel Saint-
Étain, a lancé aujourd’hui, à Métal City, un projet 
sans précédent dans les annales de la métallurgie.

voix 2

Par ailleurs, c’est dans la plus grande simplicité et  
avec la chaleur qu’on lui connaît que Jean-Paul XXXIX 
s’est arrêté pendant une heure, ce matin, à Uranium 
City, six cent trente-septième étape de sa quarante-
sixième tournée interplanétaire. Il a déclaré à ses 
partisans, dans son homélie, que la grâce était venue 
à lui à la descente de sa cobalt-mobile.

voix 1

Mais voyons tout d’abord ce qu’a déclaré le ministre 
Saint-Étain. De la capitale, ses propos nous sont 
rapportés par le correspondant de Radio-Nickel :

voix 2 modifiée

C’est au cours d’une conférence de presse impromptue 
qu’il donnait ce matin, que le sénateur de l’Ontario 
a révélé l’intention du Gouvernement métallique de 
doter tout le pays d’un réseau routier entièrement 
nouveau. Le sénateur, et ministre plénipotentiaire 
aux affaires métallurgique, a en effet annoncé que les 
vingt prochaines années verraient toutes les routes du 
territoire recouverte d’un alliage révolutionnaire.

On se souvient qu’une découverte toute récente 
permet désormais de vaporiser une solution aimantée 
de nickel et de tungstène. Le nouveau recouvrement, 
contrairement au revêtement actuel en acier à 
décomposition contrôlée, facilitera l’entretien des 
voies de circulation puisqu’il ne nécessitera aucun 
polissage. Autre avantage de ce procédé  : son 
aimantation maintiendra les véhicules sur la route 
même en cas de collision grave.

Questionné au sujet des coût d’une telle opération, 
le ministre Saint-Étain est demeuré assez vague 
déclarant seulement que le Gouvernement métallique 
investira plus du tiers du budget actuel de l’État 
dans cette opération d’envergure. Le sénateur de 
l’Ontario s’est cependant empressé d’ajouter qu’un 
tel investissement créerait au moins trente-quatre 
millions, huit cents soixante-dix mille deux cent 
trente-neuf emplois nouveaux directs et indirects.

Étant donné le taux de chômage actuel qui, bon 
mois, mal mois, s’établit aux environ de 79 %, le 
sénateur a ajouté que ce projet d’investissement était 
probablement ce qui pouvait provenir de mieux de la 
capitale.

Le ministre plénipotentiaire aux affaires métallur-
giques de surface a terminé son exposé en affirmant 
que les travaux débuteraient aussitôt que les études 
de priorité serait terminées, dans trois ou quatre 
ans. Il a conclu, sans gêne, en rappelant que le 
gouvernement métallique devrait tenir compte 
dans ses études de priorité, des prochaines élections 
partielles qui auront lieu dans six ans.

On se rappellera que le Gouvernement métallique a 
annoncé des partielles il y a quelques semaines et que 
celles-ci se tiendront toutes, comme par hasard, dans 
des régions minières : soit dans les cantons de Iron 
et de Cooper, soit dans les provinces radioactives de 
Plutonium et de Heavy Water, soit dans les États de 
Minnessota, Thetford-les-Mines et Ontario-by-the-
Gold. Nos auditrices et nos auditeurs se souviendront 
que l’honorable Saint-Étain représente Ontario-
by-the-Gold au Sénat et qu’il a dernièrement fait 
connaître son intention de solliciter un cinquième 
mandat auprès de ses électeurs et électrices.

voix 2

Les réactions n’ont pas tardé à l’annonce faite par le 
minist re Saint-Étain ce matin.

C’est notre correspondant à Rivière-Cuivrée qui a 
rejoint, au cours de ses vacances, le président de la 
très influente Fédération des syndicats de chômeurs. 
Le président Doidargent a vivement réagi aux  
propos du ministre qui tente, et je cite, « qui tente 
encore une fois de brimer la liberté individuelle des 
chômeurs de la métallurgie et de leur soustraire 
des droits pourtant déclarés inaliénables par la 
constitution ». Fin de la citation.

voix 1

Notre correspondant Robert « Métal » Brisemine a 
obtenu par ailleurs une entrevue exclusive avec le 
président Doidargent, de la Fédération des syndicats. 
Écoutons ce qu’il a déclaré :

voix 1 modifiée

« Ma femme et moi étions bien tranquillement en 
vacances quand j’ai reçu un appel de la femme du 
ministre, qui est également une amie de ma femme 
depuis l’école de métallurgie. J’ai été outré que le 
sénateur de l’Ontario ne nous consulte pas avant de 
faire une telle déclaration indiquant son intention 
de procéder à des travaux après des études aussi 
sommaires. Encore une fois le Gouvernement 
métallique se moque des chômeurs et des droits 
acquis de longues et chaudes luttes dans les fonderies.

Nous ferons les représentations nécessaires pour que 
ce projet soit au moins  suspendu, sinon abandonné.  
Et si le gouvernement persiste dans son entreprise  
nous porterons notre cause jusqu’à la Cour suprême-
ment ironique ».

voix 1

Nous venons d’entendre le président de la Fédération 
des syndicats de chômeurs Marcel Doidargent.

À la fin de l’entrevue qu’il accordait à notre corres-
pondant « Métal » Brisemine, monsieur Doidargent 
ajoutait qu’il ne comprenait plus l’attitude du 
Gouvernement métallique qui cherche, et je cite  : 
« continuellement et par tous les moyens à nous 
provoquer ».

Le chef syndical a en outre déclaré qu’il exigerait 
une rencontre privée avec le ministre, espérant 
le convaincre des arguments de la Fédération et 
de le faire changer d’avis au sujet de ce projet de 
recouvrement des routes du pays.

Si, donc, leurs exigences ne sont pas satisfaites, les 
syndicats iront devant les tribunaux et, s’il le faut, 
jusqu’à la plus haute cour du pays. Rappelons, cela 
a son importance, que dans une cause semblable il y 
a quelques années, les chômeurs avaient obtenu gain 
de cause et avaient fait confirmer par la vénérable 
institution les articles 2321 et 2328 de la constitution : 
celles-ci prévoient le droit absolu des chômeurs à la 
liberté et confirme leur inaptitude au travail. Dans  
un deuxième volet de son jugement, la haute cour  
avait forcé le gouvernement d’alors à importer de 
la main d’œuvre temporaire de nos colonies sub-
vénusiennes.

voix 2

Voilà donc, aujourd’hui encore, la Fédération 
des syndicats de chômeurs et le Gouvernement  
métallique dans une nouvelle affaire qui risque de 
faire couler beaucoup d’encre.

voix 1

Et de faire parler beaucoup de commentateurs, mon 
cher Delorpur.

voix 2

Vous avez raison, cher Dacier... d’autant plus que 
dans le passé, dans la triste histoire du manganèse 
et, tout récemment dans le scandale des lingots 
d’aluminium, ce sont les mêmes vieux adversaires 
qui se sont affrontés dans des débats qui furent coulés 
dans l’acier avant d’être chromés.

voix 1

Nous allons donc suivre ce dossier pour vous, 
mesdames et messieurs, et au cours des prochaines 
semaines, nos correspondants vous présenteront les 
avis des plus grands spécialistes à ce sujet.

voix 2

Oui – et avant de passer à notre prochain sujet du 
jour – nous pouvons déjà vous confirmer que nous 
aurons avec nous la semaine prochaine le professeur 
Cenregret Plondanlel, de l’Université de métallurgie 
routière, qui nous brossera un tableau des difficiles 
relations des syndicats et du Gouvernement métal-
lique au cours des trente dernières années.

Musique début ...et fin

voix 1

Comme nous vous le disions en début d’émission 
aujourd’hui, pendant que le sénateur d’Ontario-by-
the-Gold conférait avec la presse dans la capitale, 
Jean-Paul XXXIX arrivait à Uranium City pour 
une nouvelle mais rapide étape d’un de ses périples 
interplanétaires.

voix 2

C’est avec une grande joie et une émotion à peine 
contenue que les irradiés d’Uranium City ont  
accueilli le roi de Rome qui a circulé pendant douze 
minutes, trente-huit secondes dans les rues de la 
ville. Mais ces courtes minutes furent futiles, pardon, 
fertiles en événements de toutes sortes...

voix 1

Nos correspondants sur les lieux nous ont en effet 
rapportés que Jean-Paul XXXIX avait pesé sur le 
bouton à deux reprises pour arrêter sa cobalt-mobile.

Chaque fois, il en est descendu pour remettre des 
dragées de mercure enrobées de cuivre à des « mères » 
qui n’en étaient pas encore.

Les représentants du roi de Rome dans notre ville 
recommande ces dragées, vous le savez, pour annuler 
les effets contraceptifs de l’uranium. Portant des 
pancartes pour indiquer qui elles étaient, les « mères » 
ont fondues en larmes à la vue de Jean-Paul XXXIX 
s’approchant d’elles.

voix 2

Un peu plus tard au cours de la visite, la cobalt- 
mobile, qui a l’éclat du métal comme un lac de pétrole 
lourd, s’est arrêté à nouveau, cette fois à l’entrée du 
stade où les Uraniummiens l’attendaient. Le roi de 
Rome y a fait une entrée triomphale alors que tous 
les employés des mines entonnaient l’Opus  Dei 
d’Uranium City. Au cours de l’étonnante homélie 
qu’il a prononcée devant ses partisans, il a déclaré 
avoir été touché par la grâce à la descente de sa cobalt-
mobile.

En effet, au moment où il allait baiser la pierre 
angulaire du stade municipal, un minuscule météo-
rite s’est abattu juste devant ses yeux. L’objet non 
identifié a été identifié comme un message provenant 
d’une lointaine planète qui indiquait, enfin, se rallier  
à la doctrine du roi de Rome. Impressionné par  
une telle attention, le souverain a donné aux  
Uraniummiens sa première homélie entièrement 
improvisée depuis quarante-trois ans. Écoutons cet 
extrait du souverain discours qui frôlait, permettons-
nous de le dire, l’éloge du métal :

Ce discours, quoique incohérent, doit être dit avec le plus grand 
sérieux et avec une lenteur toute papale

voix 2 modifiée

« Chères ferrailles ici rassemblées pour obtenir des 
lingots dont le raffinement séduit proprement, l’idée 
spontanément brûlante de l’aciérie descendra sur vous 
comme un rebondissement de bauxite électricité. 
Les contenants de métaux terrestres et moyens de 
transports seront spatiaux dans le planétaire et le fer 
dans les vitamines. Par anagramme de magnésium, 
simagnume 

Prononcez : six magnums 

descendront sur vous si j’appelle le plomb dans 
la cosmosphère. L’alimentation du patronage de  
l’élément vingt-cinq isolé par Bergamote – solide, 
blanc, gris, brillant – fond à purifier le verre. Dans 
Poulounotchnoie  même, l’Oural de la consommation 
métalloïdide se produira en conducteur valable sous 
les cocotiers. Implorons nous-même, la trace que je 
cède à qui veut, pour quelques travées de chemin de 
fer, oh men ! »

voix 1

Vous venez d’entendre, mesdames et messieurs, 
un extrait de l’émouvante homélie improvisée 
que prononçait ce matin Jean-Paul XXXIX devant  
des mineurs rassemblés au stade municipal  
d’Uranium City. Pour faire l’analyse de cet important 
discours, rejoignons Papal Embronze, à Uranium 
City :

Papal Embronze, bonjour !

Temps

Vous êtes-là Papal Embronze ?

voix 2

Bonjour Louis Dacier

voix 1

—  Eh bien dites nous, cher Papal, comment Jean-
Paul XXXIX s’est-il fait aller ce matin et quelle est la 
signification de son discours.

voix 2 modifiée

Eh bien je vous dis, cher Dacier, comment Jean-Paul 
XXXIX s’est fait aller et c’était merveilleux à voir. Il 
a parlé avec une grande ferveur à nos compatriotes 
les incitant à plus d’alimentation terrestre dans 
leurs moyens de transport. Mais la grande partie de 
l’homélie, je vous l’avoue, demeurera l’apanage des 
spécialistes, car elle a surtout portée, malgré quelques 
aspects éminemment poétique, elle a surtout portée, 
dis-je, sur les aspects profondément métallique de la 
doctrine jeanpollienne.

voix 1

Écoutez Papal Embronze, il nous reste peu de temps, 
pouvez-vous quand même nous dégager le message 
du discours de ce matin qui a sûrement été émouvant, 
merveilleux à ouir, terrifiant à entendre pourront 
même dire certain. Mais ici, dans la capitale, nous 
n’en savons que peu de chose...

voix 2 modifiée

Eh bien voilà, en quelques secondes, je vous dirais 
que le message du roi de Rome aux Uraniummiens, 
ce matin, dans le stade municipal, est un message 
clair. Incidemment interrompu à plusieurs reprises, 
soit par des pannes de microphones, soit par des 
applaudissements, le message comportait deux 
éléments substantifs, comme vous dirait un linguiste.

voix 1

Vous avez des lettres, mon cher Embronze !

voix 2 modifiée

Non, non ! Quelques cours de recyclage seulement...

Temps

Alors, voilà, je continue...

Temps

Alors voilà, deux éléments : le « lingot » et le « métal ». 
Dans une formule choc et en d’autres mots, il a dit au 
Uraniummiens qu’avec le métal, il y a toujours des 
lingots qui restent !

voix 1

Alors, merci Papal Embronze, à Uranium City.

Chers auditeurs et chères auditrices, c’était notre 
correspondant Papal Embronze, à Uranium City, qui 
analysait pour nous le discours prononcé ce matin 
par le roi de Rome, Jean-Paul XXXIX.

voix 2

Nous allons terminer cette émission en studio avec 
notre collègue Henri Fusion qui était à l’astroplane 
à l’arrivée du célèbre personnage. Henri, quelle 
question avez-vous été autorisé à poser à notre 
illustre Jean-Paul ?

voix 1 modifiée

J’ai pu demander à l’illustre souverain quelle était sa 
version des faits.

voix 2

Et quelle a été sa réponse ?

voix 1 modifiée

Sa réponse fut : « oui ».

Temps

Musique : un « alleluia » fera l’affaire !

voix 1

Mesdames et messieurs, nous vous avons présenté 
« Dossiers ». Cette semaine, deux sujets qui ont fait 
l’éloge, si l’on peut dire, du métal...

voix 2

Ici Charles-Aimée Delorpur...

voix 1

Et Louis Dacier,

voix 2

Nous vous disons au revoir, à la semaine prochaine, 
sur les ondes de Radio-Nickel.

Musique thème.

Poids-monnaie / Poids à peser l’or / poids géométrique,
dimensions : 2,5 x 1,8 x 1,6 cm, masse : 35 g, matière : laiton,

        technique : fonte à cire perdue.
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Diaspore, Margarite, trouvé dans la province de Muğla, région de l’Égée, en 
Turquie. Dimensions : 3,8 x 2,6 x 2,3 cm. « Ce spécimen présente un cristal  
de 3,7 cm, biterminé, enchâssé dans une matrice de margarite cristallisée.  

Les spécimens en matrice sont extrêmement rares. »
		


